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Ce bulletin d’information passe 
en revue les activités du CIRPÉE 
entre le 1er janvier et le 31 décembre 
2011, à l’exception des sections 
Séminaires et Publications, qui 
couvrent la même période que le 
Rapport annuel du CIRPÉE, soit 
du 1er avril 2010 au 31 mars 2011.

Le CIRPÉE regroupe présentement 
43 chercheurs réguliers ainsi 
qu’une quarantaine de membres 
associés, sans compter les profes-
sionnels, les chercheurs invités et 
les autres collaborateurs. Comme 
par le passé, les chercheurs du 
CIRPÉE ont été actifs sur plusieurs 
plans : activités de formation et 
d’encadrement de nos jeunes 
chercheurs, production scienti-
fique et activités d’animation 
scientifique. 

Le CIRPÉE est l’un des rares centres 
de recherche dans le monde à 
réunir une masse critique de cher-
cheurs qui traitent du risque, des 
politiques économiques et de 
l’emploi à la fois sous l’angle 
microéconomique et l’angle 
macroéconomique. Le CIRPÉE est 
également l’un des rares centres 

à s’intéresser activement à ces 
questions tant dans le contexte 
des pays industrialisés que dans 
celui des pays émergents. 

La qualité du travail des membres 
du CIRPÉE leur a valu l’obtention 
de plusieurs subventions de 
recherche. En outre, le CIRPÉE 
bénéficie depuis 2002 d’une sub-
vention du Fonds québécois de la 
recherche sur la société et la 
culture (FQRSC). Cette subvention 
s’ajoute à l’appui institutionnel et 
financier de l’UQAM, de l’Univer-
sité Laval et de HEC Montréal. 
L’année 2011 a été importante à 
cet égard puisque le CIRPÉE faisait 
l’objet d’une évaluation de mi-
parcours quant à la subvention 
octroyée par le FQRSC. Dans ce 
cadre, le Centre recevait cet 
automne une délégation d’experts 
composée des professeurs Pierre 
Dubois (École d’économie de 
Toulouse), Louis Eeckhoudt (LSM 
Mons) et P ierre Pestieau 
(Université de Liège).

J’ai le grand plaisir d’assurer la 
direction du CIRPÉE depuis le 1er 
juin 2011 en collaboration avec 

les codirecteurs Daniel Parent 
(HEC Montréal) et Guy Lacroix 
(Université Laval). Au nom de tous 
mes collègues du CIRPÉE, je 
remercie mon prédécesseur, 
Michel Normandin (HEC Montréal), 
pour le travail accompli au cours 
de ces trois dernières années. Je 
remercie également les directeurs 
d’axe Alain Delacroix (UQAM) et 
Yann Bramoullé (Université Laval), 
qui ont terminé leur mandat en 
juin dernier, et souhaite le plus 
grand succès à leurs successeurs 
respectifs Hafedh Bouakez 
(HEC Montréal) et Sabine Kröger 
(Université Laval).

Claude-Denys Fluet 
Directeur

•	 43	chercheurs	réguliers

•	 46	chercheurs	associés		
du	Québec

•	 11	chercheurs	associés		
hors	Québec

Depuis	le	1er	juin	2011,	la	direction	
est	assurée	par	Claude-Denys	Fluet	
(ESG	UQAM)	et	la	codirection	par	
Guy	 Lacroix	 (Université	 Laval)	 et	
Daniel	Parent	(HEC	Montréal).	Le	
Centre	compte	également	des	cher-

cheurs	collaborateurs,	des	profes-
sionnels	de	recherche,	de	nombreux	
étudiants	de	maîtrise	et	de	doctorat	
et	des	stagiaires	doctoraux	et	post-
doctoraux.	Il	accueille	régulièrement	
des	chercheurs	externes.

Le	CIRPÉE	bénéficie	depuis	2002	
d’une	 impor tante	 subvention	
annuelle	 du	 Fonds	 québécois	 de	
recherche	sur	la	société	et	la	culture	
(FQRSC).	Cette	subvention	sert	à	sou-
tenir	 des	 activités	 de	 recherche	
s’orientant	autour	des	cinq	axes	de	
recherche	du	CIRPÉE	:	

1.	 Politiques	sociales,	structures		
de	marché	et	emploi	(Charles	
Bellemare,	Université	Laval)

2.	 Économie	publique	et	économie	
politique	(Sabine	Kröger,	Université	
Laval)

3.	 Analyse	globale	des	politiques	
économiques	et	de	l’emploi		
(Hafedh	Bouakez,	HEC	Montréal)

4.	 Capital	humain,	croissance	et		
développement	international	
(Kristian	Behrens,	ESG	UQAM)

5.	 Gestion	des	risques	et	marchés	
financiers	(Pascal	François,	
HEC	Montréal)
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Ce bulletin est distribué aux membres 
du CIRPÉE, aux partenaires des 

volets « Internationalisation » et 
« Rapprochement recherche-

société » du CIRPÉE, à plusieurs 
ministères provinciaux et fédéraux, 
à des centres de recherche interna-

tionaux, ainsi qu’à des décideurs 
d’institutions et d’organismes 

québécois et canadiens.

S O M M A I R E

LE CIRPÉE EN BREF
Le	Centre	interuniversitaire	sur	le	risque,	les	politiques	économiques	et	l’emploi	
(CIRPÉE)	est	né	de	la	fusion,	en	2002,	du	Centre	de	recherche	sur	l’emploi	et	
les	fluctuations	économiques	(CREFÉ)	de	l’ESG	UQAM	et	du	Centre	de	recherche	
en	économie	et	finance	appliquées	(CRÉFA)	de	l’Université	Laval.	D’autres	
chercheurs,	provenant	de	HEC	Montréal,	de	l’Université	McGill,	de	l’Université	
Concordia	,	de	l’Université	du	Québec	en	Outaouais,	de	l’Université	de	Montréal,		
et	de	l’Université	de	Sherbrooke,	se	sont	également	joints	au	groupe.	La	répar-
tition	des	membres	du	Centre	s’établit	comme	suit	:	
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Journée d’économie appliquée 
AGEL-ASDEQ-CIRPÉE-GREEN
11 février 2011 
La	8e	Journée	d’économie	appliquée,	organisée	par	l’Association	des	gradués	en	
économique	de	l’Université	Laval	(AGEL),	les	centres	de	recherche	CIRPÉE	et	
GREEN,	en	collaboration	avec	la	section	de	la	Capitale-Nationale	de	l’Association	
des	économistes	québécois	(ASDEQ),	a	eu	lieu	le	11	février	2011	à	l’auditorium	
du	Pavillon	La	Laurentienne	de	l’Université	Laval.	Cet	événement	a	attiré	140	
participants	et	a	connu	un	grand	succès.	Les	présentations	ont	abordé	une	grande	
variété	de	sujets	et	ont	soutenu	l’intérêt	des	participants	jusqu’à	la	toute	fin.	

Atelier Séries temporelles financières 
appliquées
19 février 2011
L’axe	Gestion	des	risques	et	marchés	financiers	du	CIRPÉE	a	organisé,	le	19	février	
2011	à	HEC	Montréal,	un	atelier	sur	les	séries	temporelles	financières.	Le	but	de	
cet	atelier	était	de	rassembler	les	meilleurs	chercheurs	en	économie	et	en	finance	
du	monde	afin	de	discuter	des	diverses	utilisations	(à	la	fois	théoriques	et	empi-
riques)	des	séries	temporelles	financières.	L’atelier	était	divisé	en	quatre	séances.	
La	première	portait	sur	les	méthodes	pour	l’utilisation	des	données	de	haute	
fréquence.	La	deuxième	était	entièrement	orientée	sur	l’interaction	entre	les	
marchés	des	capitaux	et	les	conditions	macroéconomiques.	La	troisième	mettait	
l’accent	sur	la	coupe	transversale	des	rendements	boursiers	espérés.	La	dernière	
s’est	concentrée	sur	la	méthodologie	économétrique	des	données	financières.	
Cet	atelier,	qui	a	réuni	30	participants,	le	nombre	maximum	autorisé,	s’est	avéré	
un	grand	succès	en	termes	d’interaction	entre	les	orateurs	et	les	participants.	
L’objectif	est	de	répéter	cet	événement	annuellement,	en	abordant	chaque	fois	
un	aspect	légèrement	différent	de	la	finance	empirique.	Les	organisateurs	à	
Montréal	étaient	Tolga	Cenesizoglu	et	Lars	Stentoft.

Journée/Conférence sur l’économie et le 
microcrédit en lien avec la reconstruction 
d’Haïti
29 mars 2011
Dans	le	cadre	de	la	Semaine	Haïti	organisée	par	l’Institut	d’études	internationales	
de	Montréal	(IEIM)	en	collaboration	avec	la	Chaire	Raoul-Dandurand	en	études	
stratégiques	et	diplomatiques	de	l’UQAM,	l’axe	Capital	humain,	croissance	et	
développement	international	du	CIRPÉE,	dirigé	par	Kristian	Behrens,	de	l’ESG	
UQAM,	a	tenu	le	29	mars	2011	une	journée	conférence	consacrée	à	l’économie	
et	au	microcrédit	en	lien	avec	la	reconstruction	d’Haïti.

Miniconférence sur le développement 2011 
29-30 avril 2011 
Sylvain	Dessy,	Jean-Yves	Duclos,	Habiba	Djebbari	et	John	Cockburn	ont	organisé	
une	mini-conférence	sur	l’économie	du	développement	les	29	et	30	avril	2011	à	
l’Auberge	Saint-Antoine	à	Québec.	Cette	conférence	faisait	partie	des	activités	
de	l’axe	Capital	humain,	croissance	et	développement	international	du	CIRPÉE,	
dirigé	par	Kristian	Behrens,	de	l’ESG	UQAM.	Plusieurs	conférenciers	de	marque	
ont	pris	part	à	cette	conférence,	notamment	Doug	Gollin	et	Christian	Ahlin,	tous	
deux	rédacteurs	en	chef	adjoints	du	Journal	of	Development	Economics,	Pramila	
Krishnan,	de	l’Université	Cambridge,	au	Royaume-Uni,	et	Nava	Ashraf,	de	la	
Harvard	Business	School.	Il	y	avait	au	total	12	présentations,	portant	sur	des	
sujets	liés	aussi	bien	à	la	microéconomie	qu’à	la	macroéconomie	du	développe-
ment	et	utilisant	des	approches	tant	empiriques	que	théoriques.	

Conférence CIRPÉE-IVEY  
Macroéconomie et entrepreneurship
6-7 mai 2011
Raquel	Fonseca,	de	l’Université	du	Québec	à	Montréal	et	membre	associée		
du	CIRPÉE,	et	Simon	Parker,	de	l’Université	Western	Ontario,	ont	organisé	une	
conférence	sur	le	thème	«	Macroéconomie	et	entrepreneurship	».	L’événement	a	
eu	lieu	les	6	et	7	mai	2011	à	l’Hôtel	Gouverneur	de	Montréal.	De	prestigieux	
chercheurs,	experts	dans	ce	domaine,	y	ont	participé,	notamment	Mariacristina	
De	Nardi	(Federal	Reserve	Bank	of	Chicago),	Marco	Cagetti	(Board	of	Governors	
of	the	Federal	Reserve	System),	Vincenzo	Quadrini	(Université	de	Californie	du	
Sud),	Annette	Vissing-Jorgensen	(Université	Northwestern)	et	Neng	Wang	
(Columbia	Business	School).	Plusieurs	sujets	ont	été	abordés	et	les	discussions	
ont	mis	en	relief	l’importance	d’étudier	l’entrepreneuriat	dans	un	contexte	macro-
économique,	tant	du	point	de	vue	théorique	qu’empirique.

Conférence T2M 2011
9-10 mai 2011 
Michel	Guillard,	professeur	à	l’Université	d’Evry-Val-d’Essonne,	ainsi	que	Hafedh	
Bouakez	et	Michel	Normandin,	tous	deux	chercheurs	réguliers	au	CIRPÉE,	ont	
organisé	la	15e	édition	de	la	conférence	Théories	et	méthodes	de	la	macroécono-
mie	(T2M).	Cet	événement	a	eu	lieu	à	HEC	Montréal	les	9	et	10	mai	2011	et	a	
réuni	plus	de	55	présentateurs	ayant	pris	part	à	une	grande	conférence,	quatre	
sessions	plénières	et	quinze	séances	parallèles.	La	grande	conférence,	«	Labor	
Market	Heterogeneity,	Aggregation,	and	the	Lucas	Critique	»,	a	été	donnée	par	
Frank	Schorfheide,	de	l’Université	de	Pennsylvanie.	Les	sessions	plénières	incluaient	
des	présentations	par	Steve	Ambler	et	Federico	Ravenna	(tous	deux	membres	
réguliers	du	CIRPÉE),	Stéphane	Moyen	(Deutsche	Bundesbank),	Paul	Gomme	
(Université	Concordia),	Thepthida	Sopraseuth	(Université	du	Maine),	Patrick	Fève	
(Toulouse	School	of	Economics),	Philippe	Andrade	(Banque	de	France)	et	Sylvain	
Leduc	(Federal	Reserve	Bank	of	San	Francisco).	Les	séances	parallèles	ont	porté,	
entre	autres,	sur	les	politiques	fiscale	et	monétaire,	la	croissance	et	les	cycles	éco-
nomiques	et	le	marché	du	travail.	Les	participants	venaient	d’établissements	et	
d’universités	d’Afrique	du	Sud,	d’Allemagne,	du	Canada,	des	États-Unis,	de	
France,	du	Luxembourg	et	de	République	Tchèque.

1re édition de l’École PEP-Laval
29 mai au 11 juin 2011
Du	29	mai	au	11	juin	2011	s’est	tenue	la	1re	édition	de	l’École	PEP-Laval	en	éco-
nomie	du	développement.	Deux	cours	étaient	au	programme	:	Development	
Policy	Modelling	et	Measuring	and	Alleviating	Poverty.	Cette	formation	accélérée	
répond	aux	besoins	des	étudiants	et	des	chercheurs	qui	désirent	faire	de	la	
recherche	scientifique	rigoureuse	sur	des	questions	liées	à	la	pauvreté	et	au	
développement	économique	et	humain.	Une	quinzaine	de	participants	y	ont	pris	
part,	quelques-uns	du	Canada	mais	pour	la	majorité	de	l’étranger	(Allemagne,	
Équateur,	Laos,	Nigéria,	Philippines	et	Turquie).	Nous	espérons	que	le	succès	de	
cette	1re	édition	permettra	à	la	Faculté	des	sciences	sociales	et	au	Département	
d’économique	de	l’Université	Laval	d’élargir	leur	prestation	de	services	d’ensei-
gnement	supérieur	en	économique	à	une	clientèle	moins	traditionnelle	et	d’utiliser	
des	modalités	de	prestation	de	services	plus	souples	et	plus	variées	que	celles	
qui	sont	généralement	utilisées.	Cet	événement	a	été	organisé	par	Jean-Yves	
Duclos,	membre	régulier	du	CIRPÉE,	et	a	profité	de	la	collaboration	de	plusieurs	
chercheurs	associés	et	professionnels	de	recherche	du	CIRPÉE.	

ACTIVITÉS 2011
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7e conférence 
de la Society for Economic Design
15-17 juin 2011
HEC	Montréal	a	été	l’hôte	de	la	7e	conférence	biennale	de	la	Society	for	Economic	
Design.	Organisé	par	Lars	Ehlers,	de	l’Université	de	Montréal,	et	Nicolas	Sahuguet,	
membre	régulier	du	CIRPÉE,	cet	événement	international	a	accueilli	87	conféren-
ciers,	dont	deux	présentateurs	d’honneur	:	Dirk	Bergemann,	de	l’Université	Yale,	
ainsi	qu’Alvin	E.	Roth,	de	l’Université	Harvard.	Conférenciers	et	participants	ont	
pu	échanger	sur	des	sujets	variés	pendant	ces	trois	journées	au	cours	desquelles	
se	tenaient	simultanément	trois	séances	parallèles.	Des	séances	spéciales	ont	
abordé	les	thèmes	des	biens	publics	multiples,	de	la	théorie	d’appariement	et	de	
l’équité	intergénérationnelle.	Deux	activités	de	groupe,	un	banquet	et	un	cocktail	
dînatoire,	ont	permis	à	tous	de	poursuivre	leurs	échanges	dans	un	contexte	infor-
mel	fort	apprécié.	Les	organisateurs	ont	pu	compter	sur	la	participation	financière	
du	Fonds	de	recherche	sur	la	société	et	la	culture	(FQRSC),	du	Centre	interuni-
versitaire	de	recherche	en	économie	quantitative	(CIREQ),	de	l’Université	de	
Montréal	et	du	Centre	interuniversitaire	sur	le	risque,	les	politiques	économiques	
et	l’emploi	(CIRPÉE).

Atelier en macroéconomie 
CIRPÉE-DEEP-TSE
17-18 juin 2011
Les	17	et	18	juin	2011	se	déroulait	à	Lausanne	la	deuxième	édition	de	l’atelier	
en	macroéconomie	CIRPÉE-DEEP-TSE,	organisé	par	Patrick	Fève	(TSE),	Alain	
Guay,	membre	régulier	du	CIRPÉE	(ESG	UQAM)	et	Florian	Pelgrin	(DEEP	et	
HEC	Lausanne).	Cet	atelier,	devenu	un	événement	biennal,	a	pour	but	de	stimuler	
les	échanges	entre	les	chercheurs	du	CIRPÉE,	du	Département	d’Économétrie	et	
d’Économie	Politique	(DEEP)	de	HEC	Lausanne	et	de	l’École	d’Économie	de	
Toulouse	(TSE).	Les	chercheurs	ont	pu	y	présenter	leurs	travaux	en	cours	touchant	
la	macroéconomie,	tant	du	point	de	vue	théorique	qu’empirique.

École d’été
27-28 juin 2011
Une	École	d’été	en	économie	du	travail,	organisée	conjointement	par	Daniel	
Parent,	membre	régulier	du	CIRPÉE,	et	le	Canadian	Labour	Market	and	Skills	
Research	Network	(CLSRN),	a	eu	lieu	les	27	et	28	juin	2011	à	HEC	Montréal.	Ce	
cours	intensif	de	deux	jours	s’adressait	aux	étudiants	de	doctorat	en	économie.	
Les	présentateurs	de	cette	École	d’été	étaient	Nicole	Fortin	et	Thomas	Lemieux,	
tous	deux	de	l’Université	de	Colombie-Britannique,	Peter	Kuhn,	de	l’Université	
de	Californie	à	Santa	Barbara,	et	Jeffrey	Smith,	de	l’Université	du	Michigan.

Atelier de microéconomie appliquée 
CLSRN/CIRPÉE
29-30 juin 2011
Un	atelier	de	microéconomie	appliquée	organisé	par	Daniel	Parent	et	le	CLSRN	
a	eu	lieu	les	29	et	30	juin	2011	à	HEC	Montréal.	Cet	événement	visait	à	réunir	
des	chercheurs	de	pointe	dans	le	domaine	de	la	microéconomie	appliquée.	
Quelque	70	participants	y	ont	pris	part.	Ce	colloque,	cofinancé	par	le	CIRPÉE	et	
le	CLSRN,	était	ouvert	à	tous	les	membres	de	la	communauté	universitaire.

Analyse économétrique de données 
expérimentales
18-19 août 2011 
Charles	Bellemare	et	Sabine	Kröger,	tous	deux	membres	réguliers	du	CIRPÉE,	
ainsi	que	Dorothea	Kübler,	du	centre	WZB	de	Berlin,	en	Allemagne,	ont	organisé	
un	atelier	sur	le	thème	«	Analyse	économétrique	de	données	expérimentales	»	
qui	s’est	tenu	à	Berlin	les	18	et	19	août	2011.	L’objectif	de	cet	atelier	était	de	
stimuler	l’utilisation	de	techniques	économétriques	sophistiquées	pour	l’analyse	

de	données	expérimentales.	Une	douzaine	de	communications	ont	été	présen-
tées.	Plusieurs	chercheurs	de	renom	ont	pris	part	à	cette	activité,	financée	conjoin-
tement	par	l’axe	Politiques	sociales,	structures	de	marché	et	emploi	du	CIRPÉE	
ainsi	que	le	WZB	de	Berlin	(Wissenschaftszentrum	Berlin	für	Sozialforschung).	

24e Entretiens Jacques-Cartier
3 octobre 2011 
Dans	le	cadre	des	24e	Entretiens	Jacques-Cartier,	Robert	Gagné,	membre	associé	
du	CIRPÉE	et	directeur	du	Centre	sur	la	productivité	et	la	prospérité,	a	organisé	
un	colloque	ayant	pour	titre	«	Des	solutions	pour	accroître	la	productivité	dans	le	
secteur	public	:	l’exemple	des	services	de	soins	de	santé	».	La	première	partie	de	
la	conférence	réunissait	sept	conférenciers-experts	:	Izabela	Jelovac,	du	CNRS,	
Mathieu	Lefebvre,	de	l’Université	de	Liège,	Marcel	Boyer,	de	l’Université	de	
Montréal,	Wendy	Thomson,	de	l’Université	McGill,	ainsi	que	Marie	Allard,	Claude	
Laurin	et	Robert	Gagné,	tous	trois	de	HEC	Montréal.	La	deuxième	partie	présentait	
une	table	ronde	où	sont	intervenus	Fabrice	Brunet,	directeur	général	du	Centre	
hospitalier	universitaire	Sainte-Justine	à	Montréal,	Pauline	Maisani,	directrice	
générale	de	la	planification	stratégique	au	Centre	hospitalier	de	l’Université	de	
Montréal,	ainsi	que	Daniel	Moinard,	directeur	général	des	Hospices	civils	de	Lyon.	
Cette	table	ronde	était	animée	par	Alain	Dubuc,	chroniqueur	à	La	Presse.	Madame	
Michelle	Courchesne,	présidente	du	Conseil	du	trésor	et	Ministre	responsable	de	
l’Administration	gouvernementale,	gouvernement	du	Québec,	a	prononcé	l’allo-
cution	de	clôture.

11e Conférence annuelle
Les Journées du CIRPÉE
7-8 octobre 2011
Près	de	cinquante	personnes	ont	pris	part	aux	Journées	du	CIRPÉE	à	l’Auberge	
Godefroy	de	Bécancour.	Les	participants	ont	grandement	apprécié	les	25	confé-
rences	prononcées	par	les	membres	réguliers	et	associés	du	CIRPÉE.	Cinq	uni-
versités	y	étaient	représentées	:	Laval,	HEC	Montréal,	ESG	UQAM,	Toulouse	
School	of	Economics	et	Université	Paris	1.	Tous	les	participants	ont	reconnu	l’uti-
lité	d’une	telle	activité	annuelle.	Divers	thèmes	ont	été	abordés,	tels	la	microé-
conomie,	l’économie	internationale,	les	interactions	sociales,	la	macroéconomie,	
l’économie	du	risque	et	de	la	décision	et	l’économie	financière.

Grande conférence
8 octobre 2011
La	conférence	«	A	Mechanism	Design	Approach	to	Climate	Agreements	»,	prononcée	
le	8	octobre	2011	à	l’Auberge	Godefroy	de	Bécancour	par	David	Martimort,	professeur	
à	 l’École	d’économie	de	Paris,	 et	a	 su	 captiver	un	auditoire	de	quelque	50	
personnes.

Convergence, Interconnectedness, and Crises: 
Insurance and Banking
8-10 décembre 2011
Une	conférence	regroupant	plus	de	60	chercheurs	intéressés	par	les	différents	
aspects	du	risque	systémique	des	banques	et	des	compagnies	d’assurance	a	été	
présentée	à	Philadelphie	du	8	au	10	décembre	2011.	Georges	Dionne,	membre	
associé	du	CIRPÉE,	coorganisait	cette	conférence	avec	David	Cummins	et	Elyas	
Elyasiani,	tous	deux	de	l’Université	Temple.	Une	quinzaine	de	conférenciers	ont	
présenté	leurs	travaux.	Les	deux	conférenciers	d’honneur	étaient	Andrew	Lo,	du	
MIT,	et	Denis	Kessler,	de	la	SCOR.	Les	sujets	traités	étaient	très	variés	:	citons	
notamment	le	lien	entre	le	risque	systémique	et	la	dernière	crise	financière,	le	
rôle	des	compagnies	de	réassurance	pour	internaliser	le	risque	systémique	dans	
le	marché	de	l’assurance,	le	rôle	de	la	réglementation	internationale	des	marchés	
(dont	Bâle	III)	dans	la	réduction	du	risque	systémique	et	le	rôle	des	gouverne-
ments	dans	sa	propagation.	La	crise	financière	actuelle	en	Europe	illustre	bien	
les	difficultés	de	gestion	des	risques	associées	au	risque	systémique.
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10 février 2012 - Québec
La	journée	d’économie	appliquée	aura	lieu	le	vendredi	10	février	2012	à	l’audi-
torium	du	Pavillon	La	Laurentienne	de	l’Université	Laval.	Plus	d’une	centaine	de	
participants	devraient	assister	aux	présentations	des	étudiants	de	maîtrise	et	de	
doctorat	de	l’Université	Laval	ainsi	qu’aux	exposés	de	diplômés.

17 février 2012 - Montréal
La	journée	étudiante	du	CIRPÉE	2012	aura	lieu	le	vendredi	17	février	2012	à	l’ESG	
UQAM.	L’objectif	de	cette	journée	est	de	donner	l’occasion	à	des	étudiants	au	
doctorat	affiliés	au	CIRPÉE	de	présenter	leurs	travaux	de	recherche.	C’est	égale-
ment	l’occasion	d’échanger	entre	collègues	de	différentes	universités,	de	tisser	
des	liens	et,	ultimement,	de	donner	naissance	à	des	collaborations.	Julien	
Champagne,	Jérémy	Chaudourne	et	Olivier	Gourama,	tous	trois	étudiants	de	
doctorat	à	l’ESG	UQAM,	sont	les	organisateurs	de	cette	journée.

18 février 2012 - Montréal
Le	18	février	2012,	l’axe	Gestion	des	risques	et	marchés	financiers	présentera	à	
Montréal	la	troisième	édition	d’un	atelier	intitulé	«	Applied	Financial	Time	Series	
Workshop	».	Les	organisateurs	en	sont	Tolga	Cenesizoglu	et	Jeroen	Rombouts.

26-27 avril 2012 - Berlin
Les	26	et	27	avril	2012,	le	CIRPÉE,	en	partenariat	avec	le	WZB,	organise	à	Berlin,	en	
Allemagne,	une	conférence	 intitulée	«	Formation	and	Elicitation	of	Beliefs	 in	
Experiments	».	Les	organisateurs	sont	Charles	Bellemare,	responsable	de	l’axe	Politiques	
sociales,	structures	de	marché	et	emploi,	Sabine	Kröger,	responsable	de	l’axe	Économie	
publique	et	économie	politique,	et	Dorothea	Kübler,	du	centre	WZB	de	Berlin.

3 juin au 23 juin 2012 - Québec
Jean-Yves	Duclos,	membre	régulier	du	CIRPÉE,	présentera	la	2e	édition	de	l’École	PEP-
Laval	en	économie	du	développement	du	3	juin	au	23	juin	2012	à	l’Université	Laval.	
Trois	cours,	Impact	Evaluation,	Measuring	and	Alleviating	Poverty	et	Development	
Policy	Modelling,	y	seront	offerts.	Une	caractéristique	notable	de	ce	programme	est	
l’utilisation	d’outils	pédagogiques	et	analytiques	qui	ont	été	élaborés	par	l’équipe	de	
formation	de	l’École	et	qui	sont	maintenant	utilisés	dans	le	monde	entier	par	des	pra-
ticiens	et	des	analystes	en	développement.	Ces	outils	ont	été	mis	au	point	en	collabo-
ration	avec	le	Programme	de	Développement	des	Nations	unies	(PNUD)	et	d’autres	
organisations	internationales.	Ils	comptent	des	modèles	d’équilibre	général	ainsi	que	
des	programmes	informatiques	novateurs	et	performants,	comme	le	renommé	logiciel	
Distributive	Analysis/Analyse	Distributive	(DAD)	et	le	logiciel	Distributive	Analysis	Stata	
Package	(DASP).

12-13 juillet 2012 - Montréal
La	conférence	du	CIRPÉE	sur	l’organisation	industrielle	se	tiendra	à	HEC	Montréal	
les	12	et	13	juillet	2012	et	permettra	la	présentation	de	six	travaux	de	recherche	
sur	une	journée	et	demie.	Cette	conférence	réunira	à	HEC	Montréal	des	cher-
cheurs	de	calibre	international	dans	le	secteur	de	l’organisation	industrielle	pour	
discuter	de	leurs	travaux	sur	la	réglementation,	l’antitrust,	l’emprise	sur	le	marché	
et	 la	 concurrence.	 Robert	 Clark,	 membre	 régulier	 du	 CIRPÉE,	 organise	
l’événement.	

28-29 septembre 2012 - Lac Brome
Les	journées	du	CIRPÉE	ainsi	que	la	12e	assemblée	générale	annuelle	du	CIRPÉE	
se	tiendront	à	l’Auberge	Quilliams	du	Lac	Brome	les	28	et	29	septembre	2012.

8-9 novembre 2012 - Québec
Charles	Bellemare,	responsable	de	l’axe	Politiques	sociales,	structures	de	marché	
et	emploi,	organisera,		en	collaboration	avec	Charles	Manski	de	l’université	
Northwestern,	une	conférence	intitulée	«	Subjective	Expectations	in	Econometric	
Models	».	Cette	conférence	se	tiendra	à	Québec	les	8	et	9	novembre	2012.	

ACTIVITÉS 2012

Vous trouverez des renseignements additionnels sur les 
conférences à venir sur le site du CIRPÉE au www.cirpee.org
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PORTRAIT

Marie Connolly Pray est professeure adjointe au départe-
ment des sciences économiques de l’UQAM depuis 2009. 
Avant de se joindre à l’UQAM, elle a été à l’emploi de la 

firme de conseil Cornerstone Research à New York, de 2007 à 
2009. Elle a complété son doctorat à l’Université Princeton 

en 2007 sous la direction d’Alan Krueger; sa thèse portait sur 
la relation entre l’utilisation du temps et le bien-être écono-
mique, plus particulièrement les variations dans le temps de 
travail et le temps de loisir induites par les variations quoti-
diennes dans la température. Marie avait auparavant com-

plété ses études de baccalauréat et de maîtrise au 
département de sciences économiques de l’Université de 

Montréal. Elle s’est jointe au CIRPÉE en 2009, peu après son 
arrivée à l’UQAM. 

Ses	thèmes	de	recherche	s’inscrivent	dans	deux	axes	principaux.	Dans		
le	prolongement	des	travaux	de	doctorat	de	Marie,	le	premier	thème	
s’intéresse	à	la	mesure	du	bien-être	économique.	L’article	de	Marie	intitulé	
«	Here	Comes	the	Rain	Again:	Weather	and	the	Intertemporal	Substitution	
of	Leisure	»,	paru	en	2008	dans	le	Journal	of	Labor	Economics,	examine	
le	lien	entre	les	variations	quotidiennes	dans	les	conditions	météorologiques	
et	le	choix	des	heures	travaillées.	L’idée-clé	est	que	si	les	gens	ont	une	
préférence	pour	le	beau	temps,	le	bien-être	provenant	du	temps	de	loisir	
diminue	lorsque	les	conditions	sont	défavorables;	il	en	résulte	implicitement	
une	hausse	du	«	prix	»	du	loisir,	représenté	par	le	salaire.	La	conséquence	
directe	est	que	les	gens	préfèrent	travailler	davantage	lorsque	la	météo	
se	prête	moins	à	des	activités	de	loisir.

Dans	un	récent	cahier	de	recherche	du	CIRPÉE	(«	Some	Like	It	Mild	and	
Not	Too	Wet:	The	Influence	of	Weather	on	Subjective	Well-Being	»,	Cahier	
de	recherche	no	11-16,	CIRPÉE,	juillet	2011),	Marie	continue	d’explorer	la	
piste	«	climatique	»	en	examinant	comment	les	réponses	à	des	questions	
portant	sur	des	mesures	subjectives	de	bien-être	changent	avec	des	varia-
tions	quotidiennes	dans	les	conditions	météorologiques.	L’analyse	des	
choix	individuels	et	collectifs	influençant	le	bien-être	des	agents	écono-
miques	constitue	un	objet	d’étude	central	en	économique;	pour	cette	
raison,	les	travaux	de	Marie	permettent	d’apporter	un	éclairage	direct	sur	
un	élément	du	quotidien	qui	affecte	le	bien-être,	soit	la	température.	Ses	
résultats	montrent	que	les	femmes	sont	beaucoup	plus	sensibles	aux	
variations	de	la	météo	que	ne	le	sont	les	hommes	et	que	le	degré	de	
satisfaction	générale	des	gens	quant	à	leurs	conditions	de	vie	globales	
(bonheur,	fatigue,	stress)	diminue	avec	le	niveau	des	précipitations	plu-
viales	observées	le	jour	de	l’entrevue.

Le	second	thème	de	recherche	de	Marie	est	ce	qu’on	pourrait	appeler	
l’organisation	industrielle	du	marché	de	la	musique	populaire,	qui	regroupe	
entre	autres	les	pratiques	de	tarification	des	concerts.	Cet	agenda	de	
recherche	est	mené	conjointement	avec	Alan	Krueger	et	a	résulté	en	un	
chapitre	dans	le	Handbook	of	the	Economics	of	Art	and	Culture	intitulé	
«	Rockonomics:	The	Economics	of	Popular	Music	».	Ce	chapitre	s’intéresse	
en	particulier	à	la	forte	hausse	du	prix	des	billets	dans	les	années	90	ainsi	
qu’à	l’augmentation	du	degré	de	concentration	des	revenus	de	concerts	
parmi	un	groupe	plus	restreint	de	«	superstars	».	Dans	un	projet	en	cours,	
«	The	Secondary	Market	for	Concert	Tickets:	Theory	and	Evidence	»,	Marie	
et	Alan	Krueger	examinent	spécifiquement	le	marché	secondaire	pour	les	
billets	de	concert,	par	exemple	lorsqu’une	personne	se	procure	sur	eBay	
un	billet	préalablement	acheté	par	un	autre	consommateur.	Ce	phéno-
mène	a	évidemment	pris	une	ampleur	considérable	depuis	une	quinzaine	
d’années	et	les	changements	technologiques	amenés	par	la	prolifération	
des	ordinateurs	et	la	démocratisation	de	l’internet	ont	certainement	
contribué	de	façon	importante	à	changer	la	nature	du	processus	de	revente.

MARIE CONNOLLY PRAY
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PORTRAIT

Federico Ravenna est professeur agrégé à l’Institut d’écono-
mie appliquée de HEC Montréal depuis 2009. Auparavant, il 
a été professeur au département d’économie de l’Université 
de Californie à Santa Cruz de 1999 à 2009. Il a obtenu son 
doctorat de l’Université de New York en 1999. Federico est 

spécialisé en économie monétaire et en macroéconomie dans 
un contexte d’économie ouverte. Ses travaux récents portent 
sur les marchés du travail et la politique monétaire optimale.

Ses articles ont paru, entre autres, dans le Quarterly Journal 
of Economics, le Journal of Monetary Economics, le Journal 

of Money, Credit, and Banking, le Journal of Economic 
Dynamics and Control, et l’American Economic Journal: 

Macroeconomics.

L’objectif	général	du	programme	de	recherche	actuel	de	Federico	et	de	ses	
coauteurs	est	de	développer	et	d’estimer	des	modèles	d’équilibre	général	
dynamique	stochastique	(EGDS)	qui	incorporent	la	notion	de	chômage	
involontaire,	des	entraves	(imperfections	en	anglais)	liées	au	fonctionne-
ment	efficient	des	marchés	financiers,	ainsi	que	la	possibilité	que	le	taux	
d’intérêt	nominal	atteigne	le	seuil	minimal	de	zéro	à	des	fins	de	politique	
économique.	Comme	il	le	souligne	:	«	La	situation	actuelle	a	permis	de	
mettre	au	jour	des	limites	importantes	aux	modèles	qui	sont	utilisés	par	les	
décideurs	des	pays	industrialisés	à	des	fins	de	politique	économique.	»

En	effet,	ses	travaux	récents	avec	Carl	Walsh	(2011a	:	«	Welfare-based	
optimal	monetary	policy	with	unemployment	and	sticky	prices:	A	linear-
quadratic	framework	»,	American	Economic	Journal:	Macroeconomics,	
vol.	3,	no	2,	et	2011b	:	«	The	welfare	consequences	of	monetary	policy	and	
the	role	of	the	labor	market:	a	tax	interpretation	»,	Journal	of	Monetary	
Economics,	à	paraître)	montrent	que	la	présence	de	chômage	involontaire	
dans	un	modèle	EGDS	modifiait	les	objectifs	de	la	politique	monétaire	
optimale	et	sa	mise	en	application.	Dans	les	modèles	traditionnels,	les	tra-
vailleurs	sont	complètement	homogènes	quant	à	leurs	qualifications,	et	le	
taux	de	séparation	entre	firmes	et	travailleurs	est	exogène,	ce	qui	est	bien	
sûr	irréaliste.	De	tels	modèles	peuvent	s’avérer	peu	utiles	pour	comprendre	
les	différences	significatives	entre	pays	au	chapitre	des	flux	de	main-d’œuvre,	
de	la	durée	du	chômage,	de	la	dispersion	des	salaires,	du	taux	de	sortie	
du	chômage,	et	de	la	réallocation	des	travailleurs	entre	firmes.	Ils	n’expli-
quent	pas	davantage	la	hausse	importante	des	mises	à	pied,	la	réduction	
des	transitions	d’un	emploi	à	un	autre,	et	le	processus	de	réallocation	des	
travailleurs	entre	secteurs	qui	ont	caractérisé	la	dernière	Grande	Récession.	

Il	importe	donc	de	développer	des	modèles	reposant	sur	la	notion	d’hété-
rogénéité	des	expertises	(ou	compétences)	de	travail.	Plus	précisément,	
il	faut	une	classe	de	modèles	intégrant	le	chômage	involontaire,	une	
hétérogénéité	d’expertises	de	travail	et	une	assurance-chômage	à	cou-
verture	limitée.	Ces	modèles	tirent	leur	inspiration	des	travaux	de	Dale	
Mortensen	et	Christopher	Pissarides,	dans	lesquels	une	relation	d’emploi	
typique	entre	un	travailleur	et	une	firme	constitue	un	processus	requérant	
des	ressources.	Chômeurs	et	firmes	ne	sont	pas	instantanément	appariés,	
et	doivent	expérimenter	un	processus	de	recherche	d’emploi	impliquant	
que,	sur	tout	intervalle	de	temps,	la	probabilité	d’un	bon	appariement	est	
inférieure	à	un.	Emplois	vacants	et	chômeurs	peuvent	alors	coexister,	de	
sorte	que	le	chômage	apparaît	comme	un	phénomène	d’équilibre.	

Un	autre	axe	majeur	faisant	partie	du	programme	de	recherche	de	Federico	
est	le	développement	d’un	cadre	d’analyse	permettant	d’examiner	l’impact	
de	mécanismes	alternatifs	d’allocation	du	crédit	(marchés	du	crédit	vs	
secteur	bancaire)	sur	le	bien-être	et	la	fragilité	financière,	ainsi	que	les	
effets	d’une	restructuration	de	la	réglementation	du	secteur	financier.	Il	
travaille	actuellement	à	l’incorporation	de	prêts	titrisés	(securitized	loans)	
dans	les	modèles	EGDS	avec	transmission	monétaire.	Ce	type	de	modèle	
peut	éclairer	le	mécanisme	d’amplification	généré	par	le	fonctionnement	
imparfait	des	marchés	financiers	au	cours	du	cycle,	la	détermination	des	
taux	d’intérêt	et	des	écarts	de	taux	pour	différents	niveaux	de	risque,	ainsi	
que	l’impact	de	la	titrisation	sur	le	bien-être	et	la	politique	économique.	

FEDERICO RAVENNA
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VULGARISATIONS

dans	la	distribution	des	revenus,	plus	particulièrement	dans	la	composante	
la	plus	importante,	soit	le	revenu	de	travail.	En	effet,	Piketty	et	Saez	(2003)	
ont	montré	que	la	composante	majeure,	sinon	unique,	contribuant	à	cette	
augmentation	des	inégalités	dans	le	haut	de	la	distribution	est	la	com-
posante	salariale.	Cela	contraste	avec	ce	qui	était	observé	au	début	du	
20e	siècle,	une	période	similaire	en	termes	d’inégalités.	À	cette	époque,	
les	revenus	découlant	de	la	propriété	foncière	étaient	en	cause.	Donc,	
une	compréhension	du	phénomène	de	l’expansion	des	inégalités	de	nos	
jours	passe	par	le	fonctionnement	du	marché	travail	et	de	la	façon	dont	
les	talents	sont	«	transformés	»	en	salaires.

L’hypothèse	dominante	avancée	depuis	une	vingtaine	d’année	repose	sur	
l’idée	que	les	changements	technologiques	associés	à	l’explosion	de	la	
capacité	de	calcul	des	ordinateurs	au	cours	des	trente	dernières	années	
ont	profité	surtout	aux	personnes	plus	scolarisées,	ces	dernières	étant	
mieux	à	même	d’utiliser	ces	technologies.	Cette	hypothèse	de	change-
ments	technologiques	favorisant	une	main-d’œuvre	qualifiée	(skill-biased	
technological	change)	rationalise	donc	pourquoi	les	différences	salariales	
entre	les	plus	scolarisés	et	les	moins	scolarisés	ont	augmenté	au	cours	
des	trente	dernières	années.	

Bien	qu’attirante	et	difficile	à	réfuter	à	première	vue,	cette	hypothèse	a	
du	mal	à	expliquer	pourquoi	les	inégalités	en	France	ou	au	Japon	n’ont	
pas	beaucoup	changé.	Il	est	assez	clair	que	ces	pays	ont	aussi	bénéficié	
de	la	révolution	informatique	et,	par	conséquent,	devraient	être	assujettis	
aux	mêmes	facteurs.	Il	est	possible	que	des	différences	institutionnelles	
rendant	les	salaires	plus	rigides	qu’en	Amérique	du	Nord	ou	au	Royaume-
Uni	empêchent	les	distributions	des	salaires	au	Japon	et	en	France	de	
réagir	aux	mêmes	forces.	Mais	la	stabilité	des	distributions	de	salaire	dans	
ces	deux	pays	demeure	quand	même	un	peu	une	énigme.	

Un	facteur	qui	propose	à	la	fois	une	solution	de	rechange	et	un	complé-
ment	à	l’hypothèse	des	changements	technologiques	favorisant	la	main-
d’œuvre	qualifiée	derrière	la	montée	des	inégalités	de	salaire	a	par	ailleurs	
été	récemment	exploré,	soit	le	rôle	joué	par	la	rémunération	variable	(ou	
incitative).	À	tout	le	moins	aux	États-Unis,	la	part	des	emplois	dont	la	
rémunération	totale	comporte	une	partie	variable	a	augmenté	sensible-
ment	depuis	la	fin	des	années	soixante-dix2.	Cette	montée	de	la	rémuné-
ration	variable	peut	être	vue	comme	une	explication	de	rechange	au	sens	
où,	à	dessein,	ce	type	de	rémunération	vise	précisément	à	faire	en	sorte	
que	le	revenu	soit	plus	directement	lié	à	la	productivité	des	travailleurs.	
Mécaniquement,	donc,	on	s’attendrait	à	ce	que	la	distribution	des	salaires	
devienne	plus	inégale	avec	le	temps.	Il	faut	noter	ici	que	je	fais	abstraction	
des	très	hauts	revenus,	ceux	faisant	l’objet	des	mouvements	de	protes-
tation	aux	États-Unis	et	ailleurs,	les	fameux	«	1	%	».	Que	les	grands	cadres	
et	autres	financiers	aient	empoché	des	montants	de	plus	en	plus	farami-
neux	depuis	une	trentaine	d’années,	cela	a	évidemment	contribué	à	la	
hausse	des	inégalités.	Ce	qui	est	au	moins	aussi	intéressant	est	cette	
tendance	à	ce	que	des	employés	davantage	«	ordinaires	»,	bien	que	très	
bien	situés	dans	la	distribution	du	revenu,	aient	été	de	plus	en	plus	sus-
ceptibles	de	voir	une	partie	de	leur	revenu	de	travail	associée	à	leur	per-
formance	ou	à	celle	de	la	firme	les	employant.	

2	 Voir	Lemieux,	MacLeod	et	Parent	(2009).	Le	manque	de	données	canadiennes	comparables	
aux	données	américaines	empêche	de	tracer	l’évolution	de	la	fréquence	de	la	rémunération	
variable	au	Canada	au	cours	de	la	même	période.

INÉGALITÉS DE REVENU  
ET MARCHÉ DU TRAVAIL

Daniel Parent

L’évolution	des	inégalités	de	salaires	et	de	revenu	au	cours	des	dernières	
décennies	a	engendré	un	volume	considérable	d’activité	de	recherche	
visant	d’abord	à	quantifier	l’ampleur	du	phénomène	et	aussi,	bien	sûr,	à	
en	comprendre	les	mécanismes.	Comme	le	revenu	de	travail	–	le	salaire	–	
est	une	composante	majeure	du	revenu	total,	la	plupart	des	études	ont	
porté	leur	attention	sur	cette	composante,	en	partie	parce	que	les	don-
nées	portant	sur	les	salaires	sont	souvent	davantage	accessibles,	mais	
aussi	parce	que	la	nature	des	inégalités	de	revenu	total	est	intimement	
liée	au	fonctionnement	du	marché	du	travail.	

En	gros,	les	économies	occidentales	–	la	France	étant	une	exception	notable	–	
ont	vu	la	part	du	revenu	total	accaparée	par	les	échelons	supérieurs	de	
la	distribution	du	revenu	augmenter	de	façon	considérable	depuis	le	début	
des	années	quatre-vingt.	Les	travaux	d’Emmanuel	Saez	avec	Thomas	
Piketty	et	Michael	Veall1	ont	montré	que	la	nature	de	l’augmentation	des	
inégalités	de	revenu	dans	plusieurs	pays	de	l’OCDE,	dont	le	Canada,	est	
somme	toute	assez	similaire.	Les	travailleurs	situés	dans	le	premier	centile	
supérieur	ont	vu	leur	part	du	revenu	augmenter	considérablement	depuis	
le	début	des	années	90.	Encore	plus	frappant,	ce	sont	les	plus	riches	parmi	
les	travailleurs	du	premier	centile	supérieur	qui	ont	accru	le	plus	leur	part	
du	revenu	national.	Si	l’on	combine	cela	au	déclin	du	revenu	réel	des	
individus	situés	dans	les	centiles	inférieurs	au	cours	des	années	80	–	à	
tout	le	moins	aux	États-Unis	et	au	Royaume-Uni	–,	il	semble	donc	bien	y	
avoir	un	phénomène	de	polarisation	de	la	distribution	du	revenu	dans	
plusieurs	pays.	Le	Canada	n’y	échappe	pas,	bien	que	les	inégalités	soient	
considérablement	moindres	ici	qu’aux	États-Unis	ou	au	Royaume-Uni.	Il	
importe	donc	de	tenter	de	comprendre	d’où	proviennent	ces	changements	

1	 Piketty	et	Saez	(2003	et	2007)	et	Saez	et	Veall	(2005).
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La	question	qui	se	pose	naturellement	est	de	comprendre	pourquoi	les	
employeurs	ont	davantage	recours	à	des	bonis	(la	forme	plus	courante	
de	rémunération	variable)	que	par	le	passé.	Une	explication	possible	est	
que	l’informatisation	a	permis	de	rassembler	et	de	traiter	à	faible	coût	de	
plus	en	plus	de	données	sur	la	productivité	des	travailleurs.	Par	consé-
quent,	les	employeurs	ont	développé	au	fil	des	ans	une	habileté	à	mesurer	
de	façon	plus	précise	la	productivité	des	travailleurs.	Puisque	la	mesure	
de	productivité	est	plus	précise,	la	rémunération	est	davantage	«	taillée	
sur	mesure	»	et	donc	les	inégalités	augmentent.	

En	même	temps,	la	fréquence	accrue	de	la	rémunération	variable	peut	
être	vue	comme	complémentaire	à	l’hypothèse	des	changements	tech-
nologiques	favorisant	la	main-d’œuvre	qualifiée.	En	effet,	payer	chaque	
personne	selon	sa	productivité	comporte	des	coûts	pour	les	employeurs.	
Il	y	a	d’abord	les	coûts	directs	d’acquisition	et	de	traitement	de	l’informa-
tion	:	mesurer	la	productivité	requiert	une	certaine	technologie	et	évaluer	
la	performance	des	travailleurs	comporte	très	souvent	une	partie	subjec-
tive,	ce	qui	demande	un	effort	d’évaluation	de	la	part	des	gestionnaires.	
De	plus,	la	rémunération	variable	individualisée	comporte	le	coût	addi-
tionnel	associé	au	fait	que	les	travailleurs	peuvent	être	amenés	à	se	
concurrencer	les	uns	les	autres	au	détriment	du	bien	commun	de	l’entre-
prise.	Or,	les	employeurs	seront	amenés	à	individualiser	davantage	la	
rémunération	s’il	y	a	une	dispersion	suffisante	de	la	productivité	des	tra-
vailleurs.	Bref,	si	tout	le	monde	est	à	peu	près	d’égale	productivité,	il	est	
sûrement	plus	simple	et	moins	coûteux	de	payer	à	peu	près	le	même	
salaire	à	tous.	Si	la	dispersion	de	la	productivité	augmente,	par	exemple	
en	raison	des	changements	technologiques	favorisant	la	main-d’œuvre	
qualifiée,	il	peut	devenir	de	plus	en	plus	payant	pour	la	firme	de	défrayer	
les	coûts	pour	évaluer	la	productivité	individuelle	afin	d’ajuster	la	rému-
nération	en	fonction	de	la	productivité.	

Vue	sous	cet	angle,	la	montée	de	la	rémunération	variable	au	cours	des	
trente	dernières	années	s’avère	davantage	un	symptôme	qu’une	cause	de	
l’accroissement	des	inégalités	de	salaire.	Les	changements	technologiques	
ont	causé	un	accroissement	dans	la	dispersion	de	la	distribution	des	pro-
ductivités	individuelles	et	la	rémunération	variable	a	permis	de	transformer	
cet	accroissement	dans	la	dispersion	des	productivités	en	accroissement	
dans	la	dispersion	des	salaires.	L’évidence	présentée	dans	Lemieux	et	al.	
(2009)	est	davantage	cohérente	avec	l’hypothèse	de	complémentarité	
entre	changements	technologiques	favorisant	les	plus	qualifiés	et	l’utili-
sation	de	la	rémunération	variable.	En	effet,	la	rémunération	variable	est	
davantage	courante	dans	le	haut	de	la	distribution	et	les	travailleurs	
davantage	scolarisés	et	qualifiés	se	retrouvent	évidemment	dans	cette	
partie	de	la	distribution.	Si	l’augmentation	de	la	fréquence	de	la	rémuné-
ration	variable	avait	été	observée	dans	la	partie	de	la	distribution	localisée	
sous	la	médiane,	il	n’y	aurait	pas	vraiment	lieu	de	voir	de	lien	entre	les	
deux	phénomènes.	On	serait	davantage	porté	à	penser	que	la	diminution	
de	la	fraction	des	travailleurs	assujettis	à	une	convention	collective	est	
vraisemblablement	en	cause,	plutôt	que	les	changements	technologiques.	

Si	l’on	admet	que	la	rémunération	variable	devient	de	plus	en	plus	cou-
rante	et	a	contribué	de	façon	significative	à	une	plus	grande	dispersion	
dans	la	partie	supérieure	de	la	distribution	du	revenu,	il	n’est	toutefois	
pas	clair	que	tous	les	acteurs	sur	le	marché	du	travail	soient	affectés	de	

la	même	façon.	Comme	les	bonis	représentent	la	composante	principale	
de	la	rémunération	variable	et	que	ces	bonis	sont	déterminés	en	partie	
en	se	basant	sur	des	évaluations	subjectives	de	la	performance	indivi-
duelle,	il	est	en	principe	possible	que	cela	ouvre	la	voie	à	des	pratiques	
discriminatoires.	

Un	des	résultats	contenus	dans	Lemieux	et	al.	(2009)	est	que,	à	compé-
tences	observables	égales,	les	travailleurs	les	plus	productifs	sont	beau-
coup	plus	susceptibles	de	choisir	ce	type	de	rémunération.	Il	n’y	a	rien	de	
très	surprenant	là-dedans	puisque	ce	groupe	de	travailleurs	a	le	plus	à	
gagner	de	voir	sa	rémunération	ajustée	selon	la	productivité	individuelle.	
Mais	cela	repose	sur	le	fait	que	leur	productivité	plus	élevée	soit	reconnue	
comme	telle.	Heywood	et	Parent	(2012),	avec	des	données	américaines,	
montrent	que	les	résultats	dans	Lemieux	et	al.	(2009)	s’appliquent	aux	
travailleurs	blancs,	mais	pas	aux	travailleurs	noirs.	Les	plus	qualifiés	parmi	
ces	derniers	sont	tout	aussi,	sinon	plus,	susceptibles	de	choisir	un	emploi	
à	salaire	«	fixe	»	ou	même	un	emploi	dans	le	secteur	public	qu’un	emploi	
avec	rémunération	variable.	De	fait,	les	très	grands	écarts	de	salaires	entre	
travailleurs	noirs	et	blancs	du	secteur	privé	situés	dans	les	mêmes	rangs	
centiles	supérieurs	de	leurs	distributions	respectives	peuvent	être	expli-
qués	en	totalité	par	l’impact	très	différent	de	la	rémunération	variable	sur	
les	travailleurs	des	deux	groupes.	Bien	qu’il	soit	difficile	de	montrer	hors	
de	tout	doute	qu’il	y	ait	discrimination,	il	est	quand	même	surprenant	de	
voir	cette	très	grande	différence	entre	les	deux	groupes.	

En	conclusion,	alors	qu’en	principe	une	meilleure	correspondance	entre	
la	productivité	des	travailleurs	et	leur	rémunération	devrait	contribuer	à	
améliorer	l’efficacité	du	marché	du	travail,	la	nature	discrétionnaire	des	
bonis	à	la	performance	évaluée	de	façon	subjective	laisse	place	à	des	
comportements	ne	favorisant	pas	l’allocation	efficace	des	ressources.	À	
cet	égard,	les	conséquences	de	l’accroissement	dans	l’utilisation	de	la	
rémunération	variable	ne	sont	pas	sans	équivoque
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VULGARISATIONS

Farzin	(1984)	et	de	Lasserre	(1985)).	Toutefois,	des	pays	tels	que	la	Bolivie,	
le	Venezuela	ou	la	Russie	sont	parvenus	à	attirer	des	investissements	
directs	étrangers	(IDE)	importants	dans	les	secteurs	pétrolier	et	minier	
malgré	un	historique	de	nationalisations	et	d’expropriations	d’intérêts	
étrangers	dans	ces	secteurs	(Kobrin	(1984),	Kennedy	(1993)).	Plus	préci-
sément,	à	partir	de	données	recueillies	au	moyen	d’un	panel	de	42	pays	
en	développement	pour	la	période	de	1993	à	2006,	Hajzler	(2008)	montre	
que	les	pays	perçus	comme	étant	plus	susceptibles	d’exproprier	des	entre-
prises	(parce	ce	qu’elles	en	ont	exproprié	dans	un	passé	récent)	détiennent	
également	une	part	disproportionnée	d’IDE	dans	le	secteur	des	ressources,	
même	celles	qui	requièrent	d’importants	investissements	initiaux.	En	
d’autres	termes,	les	investissements	effectués	dans	les	pays	qui	présen-
tent	un	risque	élevé	d’expropriation	ne	sont	pas	seulement	importants,	
ils	sont	également	plus	importants	que	dans	les	pays	présentant	peu	de	
risques	d’expropriation.	Plus	précisément,	la	part	moyenne	des	ressources	
dans	l’IDE	est	plus	élevée	dans	les	pays	ayant	procédé	récemment	à	des	
expropriations	que	dans	les	pays	qui	n’exproprient	pas,	même	si	les	pays	
expropriateurs	ne	dépendent	pas	particulièrement	de	leurs	ressources.	

Dans	le	cadre	d’une	étude	récente,	Laurent-Lucchetti	et	Santugini	(2011)	
offrent	un	modèle	théorique	appuyant	ces	observations	mitigées	dans	un	
contexte	traditionnel	de	ressources	en	propriété	commune.	Nous	faisons	
la	démonstration	que	si	le	risque	d’atteinte	à	la	propriété	comporte	un	
risque	d’expropriation	dans	lequel	l’identité	des	entreprises	exclues	n’est	
pas	connue	ex	ante,	l’extraction	actuelle	peut	diminuer	avec	un	risque	
plus	élevé	d’expropriation.	Afin	de	comprendre	ce	phénomène,	imaginons	
un	petit	groupe	d’entreprises	qui	exploitent	actuellement	une	ressource	
dans	un	pays	politiquement	instable.	L’anticipation	d’un	changement	
soudain	à	l’entente	par	l’expropriation	de	certaines	des	entreprises	a	un	
effet	ambigu	sur	les	profits	futurs.	Bien	que	l’exclusion	d’une	entreprise	
réduise	à	néant	ses	propres	profits	futurs,	celles	qui	restent	voient	s’ac-
croître	les	leurs	grâce	à	une	concurrence	réduite	pour	l’extraction	de	la	
ressource.	Ainsi,	un	risque	plus	élevé	d’expropriation	a	deux	effets	sur	le	
comportement	des	entreprises	en	fonction	des	gains	escomptés.	D’une	
part,	les	entreprises	sont	davantage	incitées	à	extraire	la	ressource	tout	
de	suite,	car	elles	risquent	de	ne	pas	pouvoir	en	tirer	profit	dans	l’avenir	
si	elles	se	font	exproprier;	d’autre	part,	les	entreprises	sont	davantage	
incitées	à	protéger	la	ressource	à	long	terme,	car	elles	pourraient	possi-
blement	avoir	moins	de	concurrence	si	d’autres	firmes	se	font	exproprier.	
Ces	deux	incitatifs	travaillent	dans	des	directions	opposées	et,	par	consé-
quent,	l’effet	global	de	la	précarité	des	droits	de	propriété	sur	le	compor-
tement	des	entreprises	dépend	de	leur	force	respective	:	si	les	avantages	
découlant	d’une	concurrence	réduite	dépassent	les	pertes	escomptées	
attribuables	à	l’expropriation,	alors	l’extraction	actuelle	diminue	par	l’effet	
de	la	précarité	des	droits	de	propriété.	

La	direction	que	prend	cet	effet	dépend	de	l’élasticité	de	la	demande.	Le	
rôle	clé	que	joue	l’élasticité	de	la	demande	est	lié	à	la	tragédie	des	biens	
communs.	Plus	précisément,	une	demande	plus	élastique	exacerbe	la	
tragédie	des	biens	communs,	c’est-à-dire	que	l’impact	négatif	de	la	
concurrence	entre	les	entreprises	sur	la	ressource	et,	par	conséquent,	sur	
les	profits,	augmente	avec	une	plus	grande	élasticité	de	la	demande.	Ainsi,	

RISQUE D’ATTEINTE  
À LA PROPRIÉTÉ ET GESTION  

DE LA RESSOURCE :  
EXPLICATION DE CERTAINS 

FAITS STYLISÉS

Marc Santugini

Il	est	depuis	longtemps	reconnu	que	la	qualité	des	droits	de	propriété	
affecte	grandement	le	développement	économique	d’un	pays	et	l’utilisa-
tion	de	ses	ressources	naturelles.	La	question	des	droits	de	propriété	se	
pose	particulièrement	dans	le	secteur	des	ressources	parce	que	bon	nombre	
de	pays	riches	en	ressources	ont	des	droits	de	propriétés	précaires	en	
raison	de	systèmes	judiciaires	peu	fiables	ou	d’environnements	politiques	
instables.	Depuis	Long	(1975),	la	sagesse	populaire	veut	que	le	risque	
d’atteinte	à	la	propriété	incite	les	entreprises	à	surexploiter	les	ressources.	
Plus	précisément,	un	risque	plus	élevé	d’expropriation	diminue	le	rende-
ment	marginal	de	l’exploitation	de	la	ressource	dans	l’avenir,	ce	qui	aug-
mente	le	taux	d’extraction	actuel.	Cette	explication	a	été	appuyée	par	
des	preuves	empiriques,	notamment	dans	Jacoby	et	Roselle	(2002).	

Une	étude	empirique	récente	de	Bohn	et	Deacon	(2000)	met	en	doute	
cette	vision.	Au	moyen	de	données	transnationales	provenant	de	sources	
variées,	l’étude	a	démontré	que	la	précarité	des	droits	de	propriété	a	un	
effet	ambigu	sur	l’utilisation	des	ressources	naturelles.	De	manière	plus	
précise,	des	droits	plus	précaires	réduisent	l’extraction	actuelle	de	res-
sources	comme	le	pétrole	et	le	minerai,	qui	requièrent	d’importants	inves-
tissements	initiaux	en	biens	d’équipement.	Bohn	et	Deacon	avancent	
qu’un	risque	plus	grand	d’atteinte	à	la	propriété	décourage	les	investis-
sements	initiaux	nécessaires	à	l’exploitation	de	la	ressource,	ce	qui	a	pour	
effet	de	réduire	l’extraction	actuelle	(une	explication	similaire	à	celles	de	

Suite	à	la	page	15…
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SÉMINAIRES CIRPÉE
Plusieurs séminaires ont été organisés entre le 1er avril 2010 et 
le 31 mars 2011. Outre leur intérêt scientifique, ces séminaires 
ont également donné l’occasion aux participants de rencontrer 
de nombreux chercheurs issus de différents domaines.
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Lukas	Roth	(Université	de	l’Alberta)	 HEC	Montréal
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Jeffrey	Smith	(Université	du	Michigan)	 Université	Laval
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Guillaume	Fréchette	(Université	de	New	York)	 ESG	UQAM
Rabah	Amir	(Université	d’Arizona)	 ESG	UQAM
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Ivana	Komunjer	(Université	de	Californie	à	San	Diego)	 HEC	Montréal
Lukasz	Drozd	(Université	de	Pennsylvanie)	 HEC	Montréal
Jean-Yves	Duclos	(Université	Laval)	 Université	Laval

OCTOBRE 2010
Esteban	Rossi-Hansberg	(Université	de	Princeton)	 ESG	UQAM
Marcelin	Joanis	(Université	de	Sherbrooke)	 ESG	UQAM
John	Roemer	(Université	Yale)	 ESG	UQAM
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Anastasia	Kartasheva	(Université	de	Pennsylvanie)	 HEC	Montréal
Luis	Cabral	(Université	Navarra)	 HEC	Montréal
Sudipto	Bhattacharya	(London	School	of	Economics)	 HEC	Montréal
Harris	Schlesinger	(Université	d’Alabama)	 HEC	Montréal
J.	Fernandez-Villaverde	(Université	de	Pennsylvanie)	 HEC	Montréal
Bernard	Dumas	(INSEAD)	 HEC	Montréal
Alexander	Sebald	(Université	de	Copenhague)	 Université	Laval
Michel	Roland	(Université	Laval)	 Université	Laval

NOVEMBRE 2010
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NOUVELLES  
DES MEMBRES
Sur	la	version	électronique	du	journal	The	Globe	and	Mail,	nous	pouvons	
lire	régulièrement	les	chroniques	de	Stephen Gordon,	professeur	au	
Département	d’économique	de	l’Université	Laval	et	membre	régulier	du	
CIRPÉE,	sous	la	rubrique	Business	/	Economy	/	Economy	Lab.	http://www.
theglobeandmail.com/report-on-business/economy/economy-lab/
stephen-gordon/

Une	subvention	de	714	000	$	a	été	accordée	à	la	Chaire	de	recherche	du	
Canada	en	gestion	des	risques,	dirigée	par	le	professeur	Georges Dionne,	
membre	associé	du	CIRPÉE.	Cette	somme,	qui	servira	à	l’achat	d’ordina-
teurs	de	grande	puissance	et	de	nouvelles	données,	est	essentielle	pour	
réaliser	des	projets	de	la	nouvelle	programmation	scientifique	de	la	Chaire	
exigeant	des	bases	de	données	très	importantes.	Les	projets	de	recherche	
qui	seront	menés	auront	des	applications	en	finance	structurée,	en	assu-
rance	de	flottes	de	véhicules	et	dans	le	calcul	du	capital	réglementaire	du	
système	bancaire.	La	subvention	est	accordée	dans	le	cadre	du	programme	
Fonds	des	leaders	pour	le	financement	de	l’infrastructure	de	recherche	
d’une	chaire	de	recherche	du	Canada.	Elle	provient	de	la	Fondation	cana-
dienne	pour	l’innovation	et	du	gouvernement	du	Québec,	à	parts	égales,	
ainsi	que	du	secteur	privé.

En	avril	2011,	Alexandre	Corhay	(M.Sc.	2010),	a	remporté	le	prix	du	
meilleur	mémoire	2009-2010	pour	son	mémoire	de	maîtrise,	option	finance,	
intitulé	Essai	sur	le	placement	de	la	dette.	Le	mémoire	a	été	dirigé	par	
Pascal François,	membre	régulier	du	CIRPÉE.

Nicolas Papageorgiou,	membre	associé	du	CIRPÉE,	est	colauréat	du	
prix	AIMA	Canada	-	Hillsdale	Research	Award	(ACHRA)	2010,	assorti	
d’une	bourse	de	10	000	$.	Il	remporte	ce	prix	pour	le	document	intitulé	
Gestion	dynamique	du	risque	:	une	approche	par	contrôle	de	volatilité,	
aussi	publié	en	anglais.

En	mai	2011, Alexandre Jeanneret,	membre	associé	du	CIRPÉE,	a	reçu	
le	prix	AFFI-NYSE-EURONEXT	2010	pour	sa	thèse	de	doctorat	intitulée	
Three	Essays	in	International	Finance.	Il	a	aussi	reçu	le	prix	du	meilleur	
article	dans	le	cadre	des	Journées	de	la	finance	mathématique	2011	pour	
Sovereign	Default	Risk	and	the	U.S.	Equity	Market.

Au	cours	de	la	dernière	assemblée	générale	de	l’Association	canadienne	
d’économique,	en	juin	2011,	les	membres	ont	élu	Georges Dionne	au	
poste	de	président	désigné	et	de	responsable	du	congrès	pour	l’année	
2011-2012.

Bouba	Housseini,	étudiant	au	doctorat	du	département	d’économique	
de	l’Université	Laval	et	membre-étudiant	du	CIRPÉE,	s’est	vu	octroyer	un	
«	Dissertation	Fellowship	»	de	la	Fondation	Hewlett/Institute	of	International	
Education	(basée	à	New	York)	pour	la	période	2011-2013.	Ce	«	fellowship	»	
est	assorti	d’une	bourse	de	20	000	$	par	année.	M.	Housseini,	premier	
récipiendaire	de	cette	bourse	issu	d’une	université	canadienne,	mène	ses	
travaux	de	thèse	sous	la	direction	des	professeurs	Jean-Yves Duclos	et	
John	Cockburn,	respectivement	membre	régulier	et	membre	associé	du	
CIRPÉE.

Pierre-Carl Michaud,	membre	régulier	du	CIRPÉE	et	professeur	au	
département	de	sciences	économiques	de	l’UQAM,	a	obtenu,	avec	deux	
chercheurs	de	la	RAND	Corporation	de	Los	Angeles	et	une	chercheuse	
de	l’Université	de	la	Caroline	du	Sud,	une	importante	subvention	de	
recherche	du	National	Institute	of	Health	des	États-Unis	totalisant	4,2	
millions	de	dollars	américains	pour	deux	projets	portant	sur	les	effets	du	
vieillissement	de	la	population.	

Pascal François,	responsable	de	l’axe	Gestion	des	risques	et	marchés	
financiers	du	CIRPÉE,	a	été	nommé	à	la	direction	de	l’Institut	de	la	finance	
structurée	et	des	instruments	dérivés	de	Montréal,	inauguré	le	26	sep-
tembre	2011.	L’Institut	réunira	les	meilleurs	experts	universitaires	du	
domaine	de	la	finance	structurée	et	des	instruments	dérivés	ainsi	que	des	
experts	de	l’industrie.	L’Institut	de	la	finance	structurée	et	des	instruments	
dérivés	(IFSID)	est	une	initiative	conjointe	de	l’Autorité	des	marchés	finan-
ciers	(AMF),	du	ministère	des	Finances,	de	Finance	Montréal	et	de	
HEC	Montréal,	visant	à	développer	des	projets	de	formation	et	de	recherche	
adaptés	aux	besoins	de	l’industrie.	L’Institut	profitera,	sur	10	ans,	d’un	
financement	totalisant	15	millions	de	dollars.

Lors	de	la	21e	édition	du	Gala	Prix	Performance,	le	15	novembre	2011,	le	
professeur	Louis Phaneuf,	membre	régulier	du	CIRPÉE,	s’est	vu	remettre	
le	prix	hommage	en	raison	de	sa	carrière	exceptionnelle	comme	profes-
seur	et	chercheur	en	macroéconomie	menée	à	l’École	et	à	l’international	
et	pour	sa	contribution	au	rayonnement	de	l’ESG	UQAM	dans	le	domaine	
des	sciences	économiques.

Le	16	novembre	2011, Pierre Fortin,	professeur	émérite	au	Département	
des	sciences	économiques	de	l’ESG	UQAM	et	membre	associé	du	CIRPÉE,	
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a	été	nommé	à	l’Académie	des	Grands	Montréalais	de	la	Chambre	de	
commerce	du	Montréal	métropolitain.	Cet	hommage	est	rendu	à	de	grands	
montréalais	qui	servent	d’exemple	à	tous	et	témoignent	d’un	apport	
exceptionnel	au	prestige	de	la	ville.

Le	professeur Georges Dionne,	titulaire	de	la	Chaire	de	recherche	du	
Canada	en	gestion	des	risques,	professeur	titulaire	de	finance	et	membre	
associé	du	CIRPÉE,	est	le	récipiendaire	de	la	médaille	Innis-Gérin	2011	de	
la	Société	royale	du	Canada	(SRC).	Il	s’agit	d’une	distinction	révélatrice	
des	accomplissements	remarquables	d’un	chercheur	et	d’une	invitation	à	
promouvoir	le	leadership	dans	le	développement	du	savoir	au	Canada.	
M.	Dionne	a	ainsi	été	honoré	lors	de	la	remise	des	distinctions	de	la	SRC,	
le	26	novembre	2011.

Le	29	novembre	2011,	Pascal François,	membre	régulier	du	CIRPÉE	et	
directeur	de	l’Institut	de	la	finance	structurée	et	des	instruments	dérivés	
de	Montréal,	a	été	nommé	coresponsable	de	la	rédaction	de	Finance,	la	
revue	de	l’Association	française	de	finance	(AFFI).	Cette	revue,	classée	A	
par	l’AERES	2008,	1	par	l’ESSEC	2010	et	2	par	le	CNRS	2011,	publie	deux	
numéros	par	année.

Le	30	novembre	2011,	Robert Gagné,	membre	associé	du	CIRPÉE,	pro-
fesseur	titulaire	à	l’Institut	d’économie	appliquée	et	directeur	du	Centre	
sur	la	productivité	et	la	prospérité,	s’est	vu	décerner	le	prix	Esdras-Minville	
2011	-	HEC	Montréal.	Ce	prix	souligne	la	contribution	exceptionnelle	d’un	
professeur,	au	cours	des	trois	dernières	années,	au	rayonnement	de	
HEC	Montréal	par	ses	activités	et	ses	réalisations	dans	les	sphères	uni-
versitaire,	professionnelle	et	publique.

Le	prix	Jean-Guertin	2011,	qui	constitue	le	grand	prix	de	pédagogie	de	
HEC	Montréal,	a	été	remis	le	30	novembre	2011	au	professeur	titulaire	
Georges Dionne. En	lui	octroyant	cette	distinction,	les	membres	du	jury	
ont	notamment	souligné	la	qualité	de	l’encadrement	fourni	par	le	profes-
seur	Dionne	à	ses	étudiants	de	2e	et	de	3e	cycle	ainsi	que	le	fait	qu’il	ait	
développé	un	nouveau	champ	d’enseignement	et	d’expertise	à	l’École,	
soit	la	gestion	des	risques.

Jean-Claude Cosset,	professeur	titulaire,	service	de	l’enseignement	des	
Affaires	internationales	et	membre	régulier	du	CIRPÉE,	s’est	vu	décerner	
le	prix	de	la	meilleure	communication	en	finance	au	congrès	2011	de	
l’Association	des	sciences	administratives	du	Canada	(ASAC).

dans	une	situation	de	forte	tragédie	des	biens	communs	(attribuable	à	
une	demande	très	élastique),	les	gains	escomptés	provenant	d’une	
concurrence	moindre	pèsent	plus	lourd	que	les	pertes	escomptées	en	
cas	d’expropriation,	ce	qui	entraîne	une	diminution	de	l’extraction	quand	
le	risque	d’atteinte	à	la	propriété	augmente.	Toutefois,	dans	les	cas	
d’une	demande	peu	élastique	qui	amène	une	faible	tragédie	des	biens	
communs,	la	perte	marginale	entraînée	par	l’exclusion	pèse	plus	lourd,	
ce	qui	entraîne	une	augmentation	de	l’extraction	quand	le	risque	d’at-
teinte	à	la	propriété	augmente.

Cette	explication	est	appuyée	par	deux	faits	stylisés.	D’abord,	le	secteur	
de	l’extraction	des	ressources	ne	regroupe	en	fait	que	peu	d’entreprises.	
Ensuite,	il	n’y	a	que	très	peu	d’expropriations	de	masse,	au	cours	des-
quelles	toutes	les	entreprises	exploitant	une	ressource	commune	sont	
expropriées	en	même	temps.	Dans	42	pays	en	développement,	entre	
1989	et	2006,	77	%	des	épisodes	d’expropriation	ne	concernaient	
qu’une	seule	entreprise	(données	provenant	de	Hajzler	(2008)).
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(Université	de	Rome	Tor	Vergata).


